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pau afin de favoriser leâ exactions1  Ce qui doit être pour tons un élé si décimé qu'il soit, set t, encore de
de ceux qui pess,èdient trop. ment dle bonheur et do prospérité tam pon entre let homumes d'obrdre et

C'est titi mensonge contre lequel peuit. devenir, entre les quelquezi et. les pires révolutionnaires :que
tout son pnssé proteste! muamil (lui auraient réussai à s'en sent-ce quand il ne set plus. là 1

Et ce passé nous est tin sûr garant emparer, un instrument de domina- Des groupes d'hommes, ait bout
de l'A-venir. tion tyraînniqule <lott l'immense ma. de la mêème liberté, inv'oquant le

Pour le Comité ilp Propagande jorité aurait à mouffrir, le niénme droit, fondent (les romp-
(le dé-fense cornmerciale: I V.-1)es doctrines nouvelles Be toirs d'achat et dle v'ente pour letira

G~~~~~~ CHRRIpbiit,2/usont, fait jour au nom desquelles sociétaires, les groupes eux-mnimes
G HAT IN àulcse 2,i ri certaimns huonmmes se croient, autori. s'uni-rent, entre eux pou .r fornmer

A. J UH EL, gérant du Pain Quoli<lien, siéq acparer ponr eux seuls ce une force heanvuoup plus grande en.
à Savenay. * quni const i tue ce gagne- pain dun p1lus core, afin <'obtenir plus sûiremuent

grand notmbre. Les coitplétitionsà, les coud il mns et les hémiélices du
È.310O1R F les rivalités, les appétits sans cesse comimerce. prétendant par privilège,

grandîissanît ont dtonné nauissance - nie pas su pporter les chuarge's.
Monseigieur, atu mépris le touite* jli.t ice et <le Les preie<rs par lit firce dle leur

.- A toutes les époques <le trou- toute équité à des systèmes danîs or, tendlent, à se rendre semîts rniniît
ble dans la vie des pets pIes, F Emgi ise, Iesqumels h ldroit, tl'aut.rui n 'est plus t res dit coîimmerce et le l'inmdumst rie.
deputis sa foîdatimi, a toujnu N tenu mi quh'mune quantité négligeable et nié. Les seconds veulent at teinmudre le
haut et leu mie le dtltmi beaui qui éclai r,-glîgée. mtêmne lît atu proftit (le leur-; affbé-
les esprits, et, à sa cIa rmê l<' rsout 'l'aus pl us que< le '' juste salaire '', reni t, comnupt anit y arriver par lat
apaiséeï peu à peu les vuteIstat ioîîs ,le Il juisi e prix '' dlà an -omîîiierc(e et force <titotombre I
et les rivalités, ià l'inumst rie n'est~ pris en cotîsidé 1Vl.-Si ces calvuls réuississePnt,

Nous soin mite- à une le ces époques. rat ion dans ces dangereux pru mî-î tes!que deviendra rit l oriélé tit mîilIieuî
En famîts soumi s et' di-voués (le I 'E- 'liii ie mi réc-lamnt (lue de la liber. lu combat qtue sie l ivreronît <l'un
glise cathbol iquie, nous1 venions la sol- té il iiiii ité'e. (ôté la puissantce de l'Or, <le l'autre
liciter le faim-e bortiller dle nouîvea Dtnles ob jets d'utilité comtmutine, ob1> ce<l le dît noumbre 1
sa l umière qui inmdiuera à~ touts la temuàviml prix de cleux (lui les pro- Quîe deviemndrai la, famille ¶
voie la plus %ûre à suivie. dluisenît ou le:s fabîriquent,, :ont yen- Devenue unt obstac<le dans les

Tount récetumment, lpar la bouche dIus samis pro>fit ,n êmie pontr le ven grandeî aîgglomnérttionîs cotiiriercia-
de son auguste Chef, Elle a proûla- <leur '. C'e sacrifices volontaires, les comme <dans les grandIii<<agglo-
mé la Vérité daînîs la q ueit ion ou- competn-sés par~ la vente <'articles mutrat ions i ndumstrielIle-s, m'em isera-ce
vrière plus rémiunméateulrs, n1'oil nt re pas fait des prinmci pes niatutrels et di-

i I.-Aîjurndh ile mtomnde coin. but que dI accaparer la1 clientèle <les vin titqi la régimsemnt,
mercial et le mtondie i mol u>t -ieI somnt c-omic-urrenits plIus faibles (lotit lat <lis Que dleviend ra I jViîridu I
troublés l'un et l'autre. L'ii 1ro îaritioî per-mettra, dlans un aîveniir 8 il fait partie <les gromi p ou as-
dulcI iomî <lepri n-i pts qiiteS Iemt pu éloignté, lit smi -élévationî les prix 5(itiri, sera t -il aut re chose
pas s'étayer sur la Char-ité et la .Jis- le vemnte :ur t-es mêmes objets corn- qui'une Bimiple uiniîtén su mis foi-te, Sans
tice, a ob'4Liur<'i les dIroits et lt-s de- luais. imitiative, uit simtple mîilrmémm 1
voir& de ehîaüna. -Dauxs s'n désir insatiable de yen- 8it vauLant eunsâerve- a liberté

Toutes les elatsses le la société (Ire, faîvorisé par la po.Nsesion les inmdi viduiel le, il se t iemnt il I 'é<-art dIe
@Ont ég-4leuIemt initéressanites. AuX capitaux, le gros faiseur irnmpose à cons So<iéiés <lue <l<veii<ra-tul, seitl,-
cune d'elles ri( doit tendimlre à >îîmi - I i ti luti iel qui t lie petit exécuter sanls défenise, ,orntre la forcie, t'acea-
nier l'autre. Toutes doi vemifpouvoir q1u'emn altéramnt la qualité (le ses pro- parememnt 1
vivre en se prétant ui) iltutuel appu>ii, duîits et em avilissant le salaire de VII.- 1E'n un muot on proclaine
sinton la niat ion eii sera trtuilidée ceuiluî'il cmpi 0e. iéutle<ecornmte tini bien et presq e <-ou mue
jusque dans ses fonudemnmts. i.n-luctaélue(lceanle tîéce.sité I le ritpport, (Iie- lu

Si I 'Egliuse a cru <levoit- élever la c-e-i tnouive-lles dloctr ines le négoce profl ut-teti r et, <lu eti-iii mmitaten r ''.

voix ern faveur (le la clase mivi t-ère, sembi dIe -voir, souts peu, être enlevé -Qui iréglera ce rap port et, Il ren-
peut. être est il1 ternîîps ql il *t-IlIt-se faîsse- à quii, dléjà, liei poîssède pas la foi-- <Irajuste et, (qîiùrilel- ¶ les pmo-olme
entendlre cette fois darns la <i ue-ýtiomtii mine ;seutls pourront rester debout t.-îirs gm-outpés, synmdiq 1ués, doit tI'ini-

commierc-iale. veumx (lui aitront <les tii ons ; <-air il térét est (le vemndre c-ler ; ou les
III.-Le coin niercio, Pln effet, est 1)4)0rr'ît s'out ille<r, pto<î i red<avaui- comlsot mat (Ilr8, n i'ms aît ntic v-osto

J'élément le pl us-a<-t il fd<e laltnsi tage et à des- p r touj)u rs p lus baîs. Coopérativ~e <liti votîlromitpjayet- boit
rit é mtaitériel le les nîims.Le plits a<-î-apai er <nili mi le pIlis gramnd .sto<-k tiar-lié 1< laîn io î ' .tam

granmd E at commne Ile plus pettit, la le mîar-chand ises et réutmi r les cotin- sur s-on pm étemil dIroi t, su r la Iiliber-
granîde vilîle c-omm ue lit lus huiimbhle iîîemr<c<s les plus disparates dans dem té, t elle <lu'il l'i itar des soc-ialistes
cité, la famtille au.ssi bti <Ille l'iut lo-alix itimît' tise4. certaimns hiotmmtes d'ordlre la coint-

div idun, -ne peu vent s'euî pimsser. 1 I Le drtoit pou r chacun n <'agir à sa prenntenît liujomrd 'h i, quti riègl&ra
S 'impose à tonsI ; nulle vie mie petit gutiise étanît seuli invoqué et triomi le différenid enmfanmté par c-et aitago-
exister sans qu'il aoppaiaicss sou: pliant -atis <-onteste, la masNe des iisined'îiitêt-ét 1
ue formîe que.lcouen. ho<mimtes dlevienadra airnsi l'esclave Le dé oil d'aut rui, la chaité, la

Il est dontc impilortaint que !es'lii pe-tit niommbre. N'est ce pas h a tihtice. les dee'uîs - etien le prouchain;
saines 'doctrines l'insp)irentL et le. -let',iiimetienit, :ans bruit, vers unt- les eni-mi.- de lFE-lise ie siont paîs

dirient s<eieê colectiviste, abtoutiseiueiti ïeule, hélas ! à le:; oublier.
Qui ne senf, en effet, que l'ai> s;.imt<mn ýijêce-satire, <lu moinîs Iogi Le buit e.t leï tendanmce-s de toua

seime <le toute miorale, <le toute jus qfue. de eetme cetrmtlisamtion à ces sy-tèmessomît (tomle la sujîpreâ-
ti<-e laisserait touttt- les portes ou ,iîtr:mnce <le- c-apitauîx qui comîsti 4ioni, eut un teumps plus ou toins
vertes aux appétits dénués de se-ra- tuierai nue nouvelle féodalité, fiian r.oppruché, du comumerce le détail,
pales 1 cière cette fui,? LeIx petit patronat, de la petite et de la moyenne indus-


